
L’homme qui voulait être Dieu

Ezechiel 28.1-19

Partie 1 : Grandeur et chute (v.1-10)

1L’Eternel m’adressa la parole en ces termes :

2 Fils d’homme, dis au prince de Tyr : « Voici ce que te dit le Seigneur, l’Eternel : Ton cœur

s’est élevé et tu as proclamé : “Voici, je suis un dieu, et j’occupe ma place sur un trône divin

au cœur des mers.” Pourtant, tu n’es qu’un homme, tu n’es pas un dieu, mais tu te crois aussi

sage que Dieu. 3 Voici : tu prétends être plus sage que Danel, pensant qu’aucun mystère ne

t’est impénétrable. 4 Par ta sagesse et ton intelligence, tu t’es constitué une immense fortune

et tu as amassé de l’or et de l’argent dans tes trésors. 5 Par ton extrême habileté dans ton

commerce,  tu  as accumulé  des  richesses sans nombre et,  avec ta  fortune,  ton cœur s’est

élevé. 6 A cause de cela, voici ce que te dit le Seigneur, l’Eternel : Parce que tu t’es cru aussi

sage que Dieu, 7 j’amène contre toi des peuples étrangers parmi les plus violents : ils tireront

l’épée contre tous les chefs-d’œuvre de ton habileté et profaneront ta splendeur. 8 Ils te feront

descendre dans la fosse, et tu mourras de mort violente, au cœur des mers. 9 Oseras-tu encore

dire : “Je suis Dieu” face à celui qui t’abattra ? Tu n’es qu’un homme, non, tu n’es pas un

dieu entre les mains de ceux qui vont te transpercer ! 10 Toi, tu mourras comme un incirconcis

sous les coups d’étrangers. Moi, j’ai parlé. C’est là ce que déclare le Seigneur, l’Eternel. »

Tyr faisait partie du « croissant fertile », les grands centres de civilisation vers – 2000 av. J-C.

C’était le lieu de la culture du monde jusqu’à l’arrivée des greco-romains. La littérature et les

sciences étaient à leur apogée.

Le prince de Tyr, Ithobaal II fut roi de Sidon et de Tyr au VIIe siècle avant J-C (-694 à -677).

Appelé aussi Toubaalou, il a été nommé roi par ses pairs et placé sur le trône de Sidon et Tyr

par d’autres roi. Il sera remplacé en -677.

Le verset deux nous met en présence d’un roi qui qui se prétend être un dieu. Les pharaons

avaient l’habitude de se présenter de manière divine, mais les rois phéniciens qui étaient de

droit divin ne prétendaient pas être des dieux. 



Peut-être Ithobaal s’est-il laissé influencer par les cultures ambiantes, quoi qu’il en soit le

prince de Tyr se disait être un dieu. (v.2)

Cet homme qui  disait  avoir  son trône divin au cœur des mers ne se rend pas compte de

l’ironie  de ses paroles.  Les  phéniciens  adoraient  le  dieu Baal  qui  selon la  mythologie  de

l’époque a été  anéantit  par  le dieu cananéen Yam. Celui  qui  voulait  être  comme un dieu

comme Baal connaîtra le même destin d’être anéantit par yam (la mer dans laquelle il met son

trône).

Ithobaal II avait participé à l’alliance anti-babylonienne aux côtés du pharaon et du roi de

Juda. C’est par la main des Babyloniens qu’il sera terrassé. (v.7)

Ce premier oracle (v.1-10) montre que le prince de Tyr usurpe le rôle de Dieu quand il refuse

de  reconnaître  une  puissance  supérieure  à  la  sienne.  Assis  sur  son  trône  inaccessible,

s’attribuant peu à peu une sagesse supérieure, origine de la richesse nationale.

Le matériel a corrompu le cœur d’Ithobaal. C’est ce que nous montre la structure des cinq

premiers versets.

A 2a Un cœur rendu arrogant par la puissance

B 2b Une sécurité digne d’un dieu

C 2c-3 La pensée du roi

B’ 4-5a Une richesse digne d’un dieu

A’ 5b Un cœur rendu arrogant par les richesses

B+B’  =  Avoir  une  richesse  et  une  sécurité  digne  d’un  dieu,  avoir  ce  double  fondement

matériel, est la base de la revendication d’Ithobaal.

Ces deux choses ont corrompu ses pensées (C). « Pourtant, tu n’es qu’un homme, tu n’es pas

un dieu, mais tu te crois aussi sage que Dieu.  Voici : tu prétends être plus sage que Danel,

pensant qu’aucun mystère ne t’est impénétrable. » (v.2b-3)

Danel était un sage de l’Antiquité bien connu des rois de Tyr pour sa justice et mentionné

dans la littérature du Proche-Orient ancien.



Plus loin encore, ses pensées ont été corrompus mais son cœur aussi. Il a été rendu arrogant

par la puissance et par les richesses (A+A’).

Mais la sentence de l’Eternel tombe sur lui, tout comme elle est tombée sur le roi de Babylone

(Esaïe 14.12-15). La mort lui rappellera qu’il n’est qu’un homme.

« Oseras-tu encore dire : “Je suis Dieu” face à celui qui t’abattra ? Tu n’es qu’un homme, non,

tu n’es pas un dieu entre les mains de ceux qui vont te transpercer ! » (v.9)

Victime de son orgueil démesuré, de son cœur corrompu par la puissance et les richesses,

Ithobaal va mourir comme un homme.

Ithobaal a fondé son orgueil sur sa sagesse et son influence politique, sur son savoir-faire dans

les affaires et ses prouesses techniques  et son immense richesse. Il  perdra tout cela en se

couchant dans la tombe.

Partie 2 : La faute d’Ithobaal II (v.11-19)

11 L’Eternel m’adressa la parole en ces termes :

12 Fils d’homme, prononce une complainte contre le roi de Tyr. Dis-lui : « Ainsi te parle le

Seigneur,  l’Eternel :  Par  ta  grande  sagesse  et  ta  beauté  parfaite,  tu  étais  un  modèle  de

perfection. 13 Tu étais  en Eden, dans le  jardin de Dieu.  Tu étais  recouvert  de pierres très

précieuses de  toutes  sortes :  rubis,  topaze  et  diamant,  chrysolithe  et  onyx,  jaspe,  saphir,

escarboucle, émeraude. Tes tambourins, tes fifres étaient d’or ouvragé, ils furent préparés le

jour même où tu fus créé. 14 Or, je t’avais placé, avec un chérubin protecteur qui était oint, sur

la montagne sainte de Dieu ; c’est là que tu étais, te promenant au milieu de ces pierres aux

feux étincelants.

15 Tu as été irréprochable dans toute ta conduite depuis le jour où tu as été créé, jusqu’à ce

que le mal se soit trouvé chez toi. 16 Ton commerce prospère t’a entraîné à la violence qui a

rempli ton cœur. Alors tu as péché, je t’ai mis au rang des profanes en te chassant de ma

montagne.  Et  le  chérubin  protecteur  t’a  expulsé du  milieu  de  ces  pierres  aux  feux

étincelants. 17 De ta grande beauté, tu t’es enorgueilli et tu as laissé ta splendeur pervertir ta

sagesse. Je t’ai précipité à terre, et te donne en spectacle aux autres rois. 18 Par tes nombreux

péchés dans ton commerce malhonnête, tu as profané tes sanctuaires et, du milieu de toi, j’ai



fait surgir un feu afin qu’il te consume, je t’ai réduit en cendres sur la terre, à la vue de

tous. 19 Et tous ceux qui te connaissaient parmi les peuples sont frappés de stupeur, car tu es

devenu un objet d’épouvante. Et pour toujours, tu ne seras plus ! »

Ce deuxième oracle  est  un poème (v.11-19).  Dieu demande à  Ezechiel  de prononcer  une

complainte sur le roi de Tyr.

Une complainte est une chanson formée de nombreux couplets et dont le sujet est le plus

souvent sombre, voire tragique.

Ce détail nous informe donc de la finalité qu’aura cet oracle. L’issue sera dramatique.

La traduction du verset 12 est incertaine et certaines Bibles (comme la TOB) traduisent « Toi

qui scelles la perfection, toi qui es plein de sagesse, parfait en beauté. »

Le roi peut apposer son sceau sur une œuvre achevée, en l’occurrence sur sa propre personne.

La perfection ici est une perfection de forme. Ce verset sous-entend : « Tu étais un modèle de

perfection à tes yeux. »

Le prophète compare ironiquement le roi de Tyr à Adam avant sa faute, il était un modèle de

perfection.

Le prince de Tyr s’est pris pour un dieu créateur, mais Ezechiel démontre qu’il n’est qu’une

créature en le mettant en Eden comme le premier homme.

Dans les versets suivants, les richesses de Tyr sont transférées dans ce nouvel Eden, mais elles

sont vues sur l’arrière-plan de l’héritage spirituel d’Israël.

Les neuf pierres précieuses proviennent du pectoral du souverain sacrificateur, la musique fait

référence aux psaumes d’Israël qui étaient renommés à l’international. Le rocher de Tyr lié au

trône, à la puissance de ce roi est un parallèle  de la montagne de Dieu qui est le site du

Temple de Jérusalem.

Adam était le roi de la création et cet autre Adam ne manque de rien, pas plus que le premier.

Mais l’histoire se répète ; tout comme son prédécesseur, il veut être comme Dieu, d’où sa

chute.

Parenthèse : v.13 Il y a normalement 12 pierres précieuses sur le pectoral du grand-prêtre.

L’omission  ici  de  3  pierres  doit  être  volontaire  pour  faire  ressortir  le  décalage  entre  la



prétendue perfection de ce roi et les normes de l’Eternel telles qu’il les a communiquées à

Israël.

L’homme est la seule image légitime du vrai Dieu, il est le seul à être créé en l’image de

Dieu ; il a pour vocation de représenter Dieu sur Terre. Or le péché d’Adam comme celui du

roi  de Tyr  est  d’avoir  voulu usurper la  place  de Dieu et  devenir  son égal,  au lieu  de se

contenter d’être son image.

La Bible Scofield prévient ainsi : « la vision ne décrit pas Satan en personne, mais le montre

accomplissant son dessein par l’entremise d’un souverain terrestre qui usurpe les honneurs

divins »

Ithobaal II est un homme qui voulait être Dieu. La faute était intérieure, c’est la corruption du

cœur.

Le verset 18 nous parle d’un feu qui consume. C’est l’image classique du jugement. La chute

du roi sera judiciaire car le roi de Tyr a le même juge qu’Israël. Il est rabaissé au niveau des

Egyptiens et des autres païens par la nature de la sentence, la mort.

Ezechiel déclare quatre actes divins : je te jette, je te livre, je fais sortir, je te réduis.

Les deux premiers décrivent une chute, non celle d’un être céleste vers la terre, mais celle

d’un roi déchu de sa montagne : le rocher (trône) de Tyr lui sera enlevé.

Les deux derniers finissent cette œuvre par le moyen du feu ; il ne restera effectivement plus

rien de celui qui tirait orgueil des pierres ardentes, cause de sa perte.

Partie 3 : actualisation

Ithobaal II est un homme qui voulait être Dieu, mais il n’est pas le seul. Depuis la fondation

du monde, tous les êtres humains ont subi cette tentation et tous y ont succombé.

Depuis Adam et Eve, chaque être humain veut être Dieu. Tous sont corrompus par le péché

qui les pousse à vouloir être maitre de leur vie.

Nous voulons tous prendre la place de Dieu, que nous en ayons conscience ou non. La nature

humaine est pleine d’égo et de superficialité.

Nous agissons comme si nous savions mieux que Dieu, nous nous appuyons sur notre sécurité

et nos richesses matériel.



Ce chapitre d’Ezechiel nous montre bien que l’homme qui se veut Dieu est condamné à mort.

Ainsi donc, nous sommes tous condamnés à mort.

Mais heureusement, dans son amour immense, Dieu a décidé de nous donner une solution,

une issue pour ne pas avoir à supporter cette sentence fatale.

Un chant que j’ai appris dans mon enfance déclare : « Ma richesse, ma gloire et ma félicité, ô

Jésus c’est de croire que tu m’as racheté. »

Dieu nous propose de ne plus mettre notre confiance dans la richesse et la sécurité matérielles,

mais dans le sacrifice de Christ.

Depuis notre naissance nous sommes rebelles devant Dieu, nous essayons de nous affranchir

de son autorité. Nous voulons faire notre propre vie en nous fondant sur ce que le monde

donne, mais comme nous le montre Ezechiel, la mort nous retirera tout ce qui avait fait notre

gloire.

Dieu nous propose de fonder notre identité sur le don de Jésus. Pour nous sauver de cette

sentence fatale, notre Sauveur nous propose de ne plus mettre notre confiance dans les choses

de ce monde, mais dans les choses divines.

C’est à nous de choisir si nous voulons tirer notre gloire du monde ou de Dieu. Dieu nous

prévient ainsi : « Je prends aujourd’hui le ciel et la terre à témoins : je vous offre le choix

entre la vie et la mort, entre la bénédiction et la malédiction. Choisissez donc la vie, afin que

vous viviez, vous et vos descendants. » (Deutéronome 30.19)

Ezechiel nous montre les effets pour ceux qui ont choisis la gloire du monde, la mort et la

malédiction. Et nous ? Quel sera notre choix ?


	L’homme qui voulait être Dieu
	Ezechiel 28.1-19

